
Très cher peuple africain,
 
alors que le monde traverse une terrible crise, ce 25 mai représente une date emblématique de 
l’Histoire de l’unité africaine. 

Nous célébrons en effet le 57ème anniversaire de la journée mondiale de l’Afrique. Il convient 
avant toute chose, de saluer la mémoire de nos pères et mères fondateurs de cette Afrique 
libre et unifiée. 57 ans se sont écoulés, mais les chemins de la liberté et de l’unité n’ont pas en-
core été entièrement franchis. Bien qu’ils soient périlleux, nous pouvons toutefois nous félici-
ter pour le parcours accompli jusqu’ici. 

En 1958, lors du premier congrès des États africains indépendants réunis à Accra, au Ghana, 
le Président Kwame Nkrumah déclarait :
 « Il est clair que nous devons trouver une solution africaine à nos problèmes et qu’elle ne peut 
être trouvée que dans l’unité africaine. Divisés, nous sommes faibles. Unie, l’Afrique pourra 
devenir l’une des plus grandes forces de ce monde. » 

Aujourd’hui en 2020, il est indispensable pour tout africain, où qu’il soit, de participer à la 
construction d’une réelle unité africaine. La crise sanitaire que nous vivons vient nous rappe-
ler l’importance des valeurs de solidarité et de l’attachement à la vie, si chères aux Africains. 
Le jour d’après le Covid-19, à la force des bras et de l’intelligence de ses fils et filles, l’Afrique 
devra être une terre d’opportunités. Une terre qui accueillera les créateurs de tendances d’af-
faires africains et internationaux, les chercheurs et les experts, les capitaux et les industries, 
l’intelligence artificielle et les moyens de communications à la hauteur de sa démographie, etc.
L’agenda 2063 de l’Union africaine vient nous rappeler que notre ambitieuse vision d’une 
Afrique prospère est possible. La zone de libre-échange continentale africaine (ZLECA), cen-
sée entrer en vigueur le 1 juillet prochain, témoigne de la continuité du combat mené par les 
pères fondateurs du panafricanisme. Cette zone illustrera l’intégration des pays africains en 
faisant tomber les barrières frontalières et en stimulant l’économie continentale.

Dans sa coopération internationale, l’Afrique, longtemps victime de l’esclavage puis de la co-
lonisation et enfin du néo-colonialisme, prend peu à peu ses marques sur l’échiquier mondial. 
Si nous pouvons nous féliciter de la diversification de ses partenariats commerciaux, éducatifs 
et humanitaires à travers le monde, nous constatons cependant que malgré ses 1,2 milliards 
d’habitants et une superficie de 30,5 millions de km², l’Afrique ne dispose d’aucun siège per-
manent au sein du conseil de sécurité des Nations Unies. Cette journée mondiale de l’Afrique 
est l’occasion idéale pour notre Organisation d’appeler l’ensemble des dirigeants africains à 
peser unanimement de tout leur poids pour l’évolution de cette exclusion.
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Dans le cadre des missions qui sont les nôtres au sein de l’Organisation des jeunes pour 
l’Union européenne africaine, nous disons que l’Afrique doit répondre à la crise sanitaire en 
accélérant son développement. 

En novembre prochain lors du G20 qui se tiendra à Ryad, l’Afrique doit continuer d’appeler 
d’une commune voix à l’annulation totale de sa dette. Cette annulation devra lui permettre 
ensuite de renégocier ses accords multilatéraux, afin d’accentuer ses investissements dans ses 
infrastructures de transports et de communications, dans sa recherche scientifique et dans 
son système de santé, ainsi que dans l’éducation et dans la formation professionnelle. 

Chers frères et sœurs Africains, notre Organisation soutient la promotion des relations Eu-
ro-africaine. Nous n’oublions pas le passé, mais sommes résolument tournés vers le futur. 
Ce futur, nous le construisons aujourd’hui. C’est à ce titre que nous interpellons l’Union eu-
ropéenne sur sa responsabilité des relations historiques et naturelles qu’elle entretient avec 
l’Afrique. 

L’Europe dispose des capitaux et de la technologie et l’Afrique des ressources naturelles, de 
main d’œuvre et des terres arables. Dans les structurations géopolitiques actuelles, les deux 
continents peuvent véritablement construire une relation qui les fera mutuellement gagner.

Chers frères africains, chères sœurs africaines, Thomas Sankara le disait déjà : 
« Vous ne pouvez pas accomplir de changements fondamentaux sans une certaine dose de 
folie. Dans ce cas précis, cela vient du courage de tourner le dos aux vielles formules; du cou-
rage d’inventer le futur. Il a fallu les fous d’hier pour que nous soyons capables d’agir avec une 
extrême clarté aujourd’hui. Il nous revient donc d’inventer le futur de l’Afrique. »

Aujourd’hui, peuple africain, le continent se retrouve à la croisée des chemins entre son dou-
loureux passé et son avenir radieux. Beaucoup de grandes figures africaines ne sont plus : 
Nelson Mandela (Madiba) nous a quitté, Habib Bourguiba aussi, Sekou Toure n’est plus, 
Anouar El Sadate également, ainsi que Thomas Sankara, Kimpa Vita, le Roi Hassan II, Kwame 
Nkrumah, Aoua Keita, Haile Selassie Ier, Gisèle Rabesahala et bien d’autres encore, dont 
une liste exhaustive ne saurait être définitivement établie tant l’histoire africaine est riche de 
grands personnages.



Telle est la réalité de l’Afrique. La tâche de ses fils et filles est de créer maintenant un nouveau 
groupe de dirigeants et de dirigeantes : des dirigeants visionnaires ; des dirigeants qui veulent 
voir l’ensemble de l’Afrique se développer; des dirigeants qui veulent aider les Africains à avoir 
davantage confiance en eux-mêmes, en leurs cultures, en leur façons d’entreprendre et de 
communiquer; des dirigeants qui vont encourager les Africains à prendre le contrôle de leur 
ressources; des dirigeants qui vont réveiller en chaque Africain, la hargne de voir son conti-
nent réussir.

L’Afrique doit créer ce genre de dirigeants. L’Organisation des jeunes pour l’union européenne 
et africaine ne ménagera aucun effort pour contribuer à la concrétisation de cette mission. 

C’est donc avec la plus grande joie qu’au nom de l’organisation des jeunes pour l’union euro-
péenne et africaine, je me joins à toute l’Afrique et à l’ensemble de ses dirigeants pour vous 
souhaiter un joyeux anniversaire de la 57ème journée internationale de l’Afrique. 
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Président de l’OJ-UE-UA


